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C’est en jan vier 1972 que l’ab bé Phi -
lippe Roy en tend pour la pre mière fois
par ler de l’Armée de Marie par ma dame 
Rose Des su reault.

L’ab bé Phi lippe est alors âgé de 55
ans; il est pour ain si dire à la re traite à
cause de sa san té, après avoir ac com -
pli un riche et fé cond mi nis tère: or don -
né prêtre le 29 juin 1942, il a en sei gné
au Sé mi naire de Ri mous ki avant de
de ve nir au mô nier dans les For ces ar -
mées ca na dien nes de 1944 à 1946 et
dans la Ma rine royale ca na dienne de
1948 à 1952, où il a ser vi, entre au tres,
au Ja pon, du rant la guerre de Corée.

Re ve nu à Ri mous ki, il est af fec té à
l’Insti tut de Ma rine comme au mô nier
où il sert dix-sept ans tout en cu mu lant
d’au tres fonc tions: pré di ca teur de re -
trai tes, or ga niste à la ca thé drale, con -
fes seur au près de re li gieu ses. Puis de
sé rieux trou bles de san té l’o bli gent à
aban don ner son mi nis tère, jus qu’à ce
que Marie aille le cher cher pour en
faire le Di rec teur gé né ral de Son
Armée. Comme il se plai sait à le dire:
«Dans l’Armée de Marie, plus vous
êtes ma lade, plus vous êtes utile!» 

Marie-Paule ren contre le Père Phi -
lippe en fé vrier 1972. «Fu sion des
âmes au pre mier coup d’oeil!» com -
mente-t-elle. «Ce Prêtre ma rial, tout en 
étant pru dent, est très ou vert aux pro -
blè mes que pose la mys tique. Le dis -
cer ne ment des es prits lui est fa cile.»

Il ad hère ra pi de ment à l’Armée de
Marie qui «est en tout point conforme à
l’en sei gne ment de l’Église et ré pond,
se lon lui, aux be soins de notre
Temps». Il écri ra plus tard: «Ai mer
Marie de fa çon pra tique, La faire ai mer
pour que le règne de Son Fils s’é ta -
blisse dans le monde et que les âmes
soient sau vées, c’est le rêve de ma vie
de prêtre 1.»

Le 1er mai 1972, le Père Phi lippe re -
çoit la bé né dic tion de Fils de Marie
«afin qu ’il de vienne le plus grand Di -
rec teur et le plus grand Dé fen seur de
l’Oeuvre ma riale». Le 4 no vembre, il
est nom mé Di rec teur gé né ral de
l’Armée de Marie. Le 23 no vembre sui -
vant, il ren contre le Car di nal Mau rice
Roy, Arche vêque de Qué bec, pour l’in -
for mer de ses ac ti vi tés apos to li ques au 
sein de l’Armée de Marie.

PRE MIER VOYAGE DE MARIE-PAULE
EN EU ROPE

En mars et avril 1973, Marie-Paule
ef fectue son pre mier pè le ri nage en Eu -
rope, ac com pagnée du Père Phi lippe,
de ma dame Rose Des su reault, mar -
raine de l’Oeuvre, et de sa mère, Lau ra
Gi guère. Ce voyage est im por tant pour 
le dé ve lop pe ment fu tur de l’Armée de
Marie, car il per met de tis ser des liens
avec des per son nes qui au ront un
grand rôle à jouer dans l’Oeuvre:
– À Rome, en avril 1973, nos quatre
pè le rins ren con trent l’ab bé Lio nel Mé -
lan çon qui de vien dra un proche col la -
bo ra teur et qui les conduit à S. Exc.
Mgr Jean-Pierre van Lierde, Sa criste
du Pape et Vi caire gé né ral pour la Cité
du Va ti can.

Lors de cette pre mière vi site, après
avoir écou té at ten ti ve ment le Père Phi -
lippe et Marie-Paule, Mgr van Lierde
dé clare:

«Votre mou ve ment est d’o ri gine

SURNATURELLE. Ce n’est pas vous qui 
l’a vez conçu, c’est Dieu qui vous l’a
ins pi ré.

«Votre mou ve ment est PROVIDEN -
TIEL, vou lu par Dieu pour l’Église d’au -
jourd ’hui.

«Votre mou ve ment est CATHO LI -
QUE. Des ti né non seu le ment à votre
dio cèse, à votre pro vince, à votre pays, 
mais aus si à toute l’Église.»

Dans les an nées 1970, Mgr van
Lierde fera quel ques sé jours à Qué bec 
au près des Di ri geants de l’Armée de
Marie, réa li sant ce qui avait été «mon -
tré» par le Ciel à Marie-Paule.
– À Pa ris, Marie-Paule fait la connais -
sance de mon sieur Raoul Au clair, écri -
vain es cha to lo gique et ma rial, qui a pu -
blié la ver sion fran çaise des mes sa ges 
de la Dame de Tous les Peu ples.
Marie-Paule lui an nonce qu ’il est lié à
l’Oeuvre et qu ’il sera un jour avec
l’Armée de Marie.

GUÉ RI SON MI RA CU LEUSE DU PÈRE
PHI LIPPE

L’a pos to lat du Père Phi lippe est
ponc tué de sé jours à l’hô pi tal et de pé -
rio des où il doit s’a li ter. Il croit sa der -
nière heure ar rivée en mai 1973, mais
les Che va liers de Marie de man dent sa
gué ri son; le 24 mai, il est gué ri mi ra cu -
leu se ment, au grand éton ne ment de
son mé de cin.

Dès lors, le Père Phi lippe sera très
ac tif au sein de l’Oeuvre: confé ren ces,
ré col lec tions, cours de ca té chisme
(qui se ront d’a bord en re gis trés sur
cas set tes au dio puis sur vi déo cas set -
tes), cé ré mo nies so len nel les où, lors -
qu’il ne cé lèbre pas, on le re trouve à
l’orgue dont il sait faire vi brer les tou -
ches de fa çon ma gis trale. Lors des pè -
le ri na ges de l’Armée de Marie, il aura
l’oc ca sion de jouer sur les or gues de
gran des ba si li ques du monde: Na za -
reth, Fa ti ma, Rome, Lour des, etc.

LE CAR DI NAL MAU RICE ROY ET
L’ARMÉE DE MARIE

Mgr Jean-Pierre van Lierde in ter -
vient au près du Car di nal Roy pour que
ce lui-ci ac corde à l’Armée de Marie le
sta tut d’as so cia tion pieuse. C’est le 10
mars 1975 que le Car di nal Roy, Arche -
vêque de Qué bec et Pri mat de l’Église
du Ca na da, érige l’Armée de Marie en
Asso cia tion pieuse aux ter mes du ca -
non 708 du Code de droit ca no nique
alors en vi gueur. Le 29 mai 1976, le

Car di nal pré side une cé ré monie de
l’Armée de Marie en la ba si lique Notre-
Dame de Qué bec.

Les an nées sui van tes, le Car di nal
ren con tre ra à plu sieurs re pri ses Marie-
Paule et ses col la bo ra teurs. Chaque
fois, il rap porte à notre Fon da trice les
ca lom nies qu’il en tend sur son compte
et sur l’Oeuvre, et Marie-Paule peut ré -
fu ter ces men son ges en lui ap por tant
les preu ves, au grand éton ne ment du
Car di nal qui la bé nit pa ter nel le ment à
la fin de chaque en trevue.

PÈRE MA RIAL
En plus de son

apos to lat au sein
de l’Armée de
Marie, il faut sou li -
gner le rôle du
Père Phi lippe au
sein du Mou ve -
ment Sa cer do tal
Ma rial dont il est
nom mé res pon -
sable au Ca na da,
en 1977, et pour
le quel il aide à je -
ter les ba ses aux
États-Unis.

Le 9 juin 1984,
en l’ab side de la
ba si lique Saint-
Pierre de Rome,
le Père Phi lippe
est reçu Père ma -
rial – titre qui lui
avait été don né le 18 août 1974 – et re -
çoit un hom mage par ti cu lier de la part
de l’Oeuvre.

Le Père Phi lippe est un ar dent dé -
fen seur de l’Armée de Marie et un pas -
teur dé voué au près des âmes; tous
sont at ti rés par sa bon té, sa sim pli ci té
et sa jo via li té; mal gré ses souf fran ces
phy si ques et mo ra les, il sait si bien dé -
ri der l’at mos phère par ses pro pos et
par son rire com mu ni ca tif.

La plus grande peine de sa vie lui
est causée par le dé cret du 4 mai 1987
par le quel le Car di nal Louis-Albert Va -
chon, suc ces seur du Car di nal Mau rice
Roy comme Arche vêque de Qué bec,
en lève à l’Armée de Marie son sta tut
d’as so cia tion pieuse et im pose di ver -
ses sanc tions à ses membres, dont
l’in ter dic tion de se réu nir dans les égli -
ses de son dio cèse.

«Je n’ai même pas été de man dé
comme té moin im por tant, moi qui
connais cette Oeuvre de puis quinze
ans et qui en ai vu les heu reux fruits»,

Le Père Phi lippe Roy – Père ma rial

À plu sieurs re pri ses, Pa dre
Phi lippe est dé co ré pour ses
loyaux ser vi ces dans l’Ar -
mée et la Marine.

UNE AUTRE DÉCORATION

À Mon tréal, le 22 mai 1971, Mon sieur l’ab bé
Phi lippe Roy re çoit, du Lieu te nant-Gou ver neur
du Qué bec, Mon sieur Hu gues La pointe, l’in ves -
ti ture de l’Ordre de Saint-Jean de Jé ru sa lem.

Juin 1975, Fa ti ma - Le Père Phi lippe
aux gran des or gues de la Ba si lique,
lors de l’Apo théose de Paix de l’Armée 
de Marie.

Le 29 mai 1976, Son Émi nence le Car -
di nal Mau rice Roy ac com pa gné du
Père Phi lippe Roy.

Der nière pho to du Père Phi lippe Roy, dans son sa lon, avec
le Père Vic tor Riz zi. La pho to a été prise dans le cou rant de
la journée du ven dre di pré cé dant sa mort le lun di 22 fé vrier 
1988 au matin.

cons tate-t-il, mais il reste se rein dans
l’é preuve et, le 30 mai 1987, il a la joie
d’as sis ter à l’or di na tion sa cer do tale de
9 Fils de Marie par Mgr Ma rio Pe res sin
à L’Aqui la (Italie). Sa san té est dé sor -
mais très af faiblie, mais il continue vail -
lam ment son mi nis tère au près des
âmes.

FI DÈLE JUS QU ’AU BOUT
Le Père Phi lippe avait presque ter -

mi né sa course apos to lique. Le lun di
22 fé vrier 1988, en vi ron une heure
après avoir cé lé bré la messe en l’hon -
neur de la Chaire de saint Pierre, il est
dé cé dé dans son ap par te ment du
Centre in ter na tio nal de l’Armée de
Marie, nous quit tant su bi te ment pour
al ler re ce voir la ré com pense pro mise
au ser vi teur fi dèle.

1. Bio graphie du Père Phi lippe Roy – Père
Ma rial, ré digée par Mère Paul-Marie et
publiée aux Édi tions de la Fa mille des
Fils et Fil les de Marie en 1989, pa ges 52 
et 54.

par Sylvie PAYEUR-RAYNAULD
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Né le 4 mars 1906 à Ambrault, en
France, Raoul Au clair est at ta ché à
l’O.R.T.F. à par tir de 1941.

Le 9 oc tobre 1941, alors qu ’il est à
Mar seille, le temps d’un éclair une
grâce fou droyante em brase tout son
être: il se sent en de hors du temps, im -
mer gé en Dieu, dans l’é ter ni té, tan dis
que son es prit est il lu mi né de connais -
san ces inex pri ma bles. Le phé no mène
se ré pète trois jours plus tard et tout ce
qu ’il peut cons cien ti ser, c’est qu ’il sait
tout... l’il lu mi na tion reçue est comme
une «sorte d’ex plo sion contenue en
puis sance en lui 1».

C’est après cette il lu mi na tion que
Raoul en tre prend son oeuvre es cha to -
lo gique par Le Livre des Cy cles qui lui
vaut un pre mier prix lit té raire. Il s’in té -
resse en suite aux épi pha nies de
Marie; en 1966, la confé rence sur les
ap pa ri tions de la Dame de Tous les
Peu ples qu ’il donne au Théâtre du
Tertre, à Pa ris, sus cite beau coup d’in -
té rêt; un membre du Co mi té de la
Dame de Tous les Peu ples, d’Amster -
dam, qui as sis tait à la confé rence, em -
porte avec lui le texte de Raoul; à
Amster dam, tous convien nent de son
op por tu ni té et, après avoir été tra duit
en plu sieurs lan gues, le texte est pu -
blié et ré pan du – c’est ain si que prend
son es sor le mou ve ment en fa veur de
la Dame. 

Plu sieurs hom mes de let tres s’in té -
res sent à son oeuvre. L’ab bé André Ri -
chard, di rec teur de L’homme nou veau, 
fait une cri tique élo gieuse de cer tains
de ses li vres; concer nant Le Jour de
Yah vé, l’ab bé Ri chard écri ra:

«Mon im pres sion d’en semble de -
vant cette grande oeuvre de Raoul Au -
clair? D’a bord un sen ti ment de re con -
nais sance pour la hau teur et l’am pleur
des vues, pour la har diesse, mais aus -
si pour la pru dence avec la quelle il im -
pose à notre at ten tion un im mense pro -
blème. La convic tion est que de purs
exé gè tes ne suf fi ront ja mais à nous
don ner la clef des Écri tu res, la clef de
la Pro phétie. Il faut être un peu pro -
phète pour in ter pré ter les pro phè tes.»

Quant à Marthe Ro bin, elle re com -
mande un jour à un re trai tant de ré -
pandre ce livre pu blié en 1975.

RENCONTRE À PARIS EN 1973
C’est en avril 1973 que, à Pa ris,

Marie-Paule ren contre Raoul Au clair.
«Quel homme humble, pon dé ré, mys -
tique, es cha to lo gique! Pro phète! Ren -
contre inou bliable», re marque Marie-
Paule qui res sent qu ’il est lié à l’Oeuvre 
que le Ciel pré pare et qui lui dit: «Un
jour, vous se rez avec nous. Atten dons
les évé ne ments. Dieu sau ra nous gui -
der pour réa li ser Ses des seins d’a -
mour.»

Le 13 mai 1976, Raoul est in tro duit
dans le cercle res treint de ceux qui ont

le pri vi lège de lire Vie d’Amour dont
quel ques co pies cir cu lent en pa ges
dactylographiées (la pu bli ca tion ne s’en
fera qu ’en 1979-1980). Il écrit alors à
Marie-Paule:

«C’est cela, votre “Vie d’Amour”:
une Con fi gu ra tion; et Con fi gu ra tion en
Marie, la pre mière et to tale Con fi gurée. 
Alors, ceux qui vous li ront – et ce ne se -
ront plus les ra res pri vi lé giés d’au -
jourd ’hui – ver ront le sceau de Dieu ap -
po sé, en si gnes pro phé ti ques, sur
votre vie de femme, té moi gnant dans
le temps des des seins éter nels. Si
donc le Sei gneur Jé sus-Christ vous fit
de voir d’é crire votre vie, c’est qu’Il veut
pro po ser ce ré cit, cet exemple et ce
mys tère à tou tes les âmes de bonne
vo lon té.» (Vie d’Amour, vol. XII, chap. 42,
pp. 195-196)

CONSÉCRATION À L’ARMÉE DE MA -
RIE

À Noël 1976, Mgr van Lierde in -
forme Marie-Paule qu ’il a reçu la vi site
de Raoul Au clair, veuf de puis fé vrier
de cette année. Sans en fants, Raoul a
fait au près du Sa criste du Pape sa
consé cra tion à Marie, se don nant à
l’Armée de Marie dont il a per çu la né -
ces si té pour notre temps. C’est en
1977 qu ’il se rend pour la pre mière fois
à Qué bec, alors que l’Oeuvre l’a in vi té
à don ner une série de confé ren ces au
Ca na da et aux États-Unis. Le 25 mars,
il re çoit cette bé né dic tion en tant que
Fils de Marie:

«Que la Tri ni té bien heu reuse et la
Vierge Marie vous bé nis sent et fas sent 
des cendre sur vous une plé ni tude de
grâ ces afin que vous de ve niez le plus
grand théo lo gien de tous les temps.»

Marie-Paule lui dé clare: «Bien tôt,
Raoul, vous irez pas ser vos va can ces
en France», mais il n’en croit rien. Cela
se réa lise pour tant et, en 1978, il vient
s’ins tal ler à Qué bec dans un ap par te -
ment en face du Centre in ter na tio nal
de l’Armée de Marie.

Raoul dé fend l’Oeuvre et sa Fon da -
trice tant à Rome, où il se rend en 1978, 
qu ’au près du Car di nal Mau rice Roy.
Ce lui-ci, qui l’es time à la fois pour sa
va leur in tel lec tuelle et pour sa va leur
spi ri tuelle, le qua lifie même de «théo lo -
gien de l’Armée de Marie» et il lui dit un
jour: «Veil lez bien, mon sieur Au clair» – 
comme s’il lui de man dait de veil ler au
bon dé ve lop pe ment de l’Armée de
Marie.

Le 6 août 1978, Raoul ter mine l’é -
blouis sante pré face de Vie d’Amour,
je tant un re gard pé né trant et pro phé -
tique sur cette vie cachée jusque-là et
dont le ré cit sera of fert au monde
l’année sui vante. 

En 1979, le jour nal de l’Oeuvre,
Marie, de vient L’Étoile et Raoul en est
nom mé le ré dac teur en chef. Il exerce
un rôle pré pon dé rant et pré cieux pour

l’Oeuvre, com mu ni quant aux Che va -
liers de Marie son sens de l’His toire
vue à la lu mière de Dieu. 

Il continue à écrire et com mence à
pu blier ses vo lu mes à ses pro pres édi -
tions qu ’il fonde à Qué bec, Les Édi -
tions Stel la: entre au tres une nou velle
édi tion des mes sa ges de la Dame de
Tous les Peu ples pré cé dés d’une pré -
face d’une cen taine de pa ges, une
série de trois vo lu mes consa crés à
l’Apo ca lypse et son chef-d’oeuvre,

1967 - 208 pa ges1967 - 352 pages 1968 - 192 pa ges 1969 - 160 pa ges 1973 - 278 pa ges 1973 - 256 pa ges 1974 - 272 pa ges 1975 - 286 pa ges 1975 - 288 pa ges 1975 - 126 pa ges 1977 - 288 pa ges

1980 - 144 pa ges1978 - 216 pages 1981 - 102 pa ges 1982 - 368 pa ges 1982 - 272 pa ges 1984 - 416 pa ges 1985 - 304 pa ges 1987 - 352 pa ges 1985 - 528 pa ges 1987 - 352 pa ges 1993 - 296 pa ges

Raoul Au clair, pro phète es cha to lo gique et ma rial

Raoul, en son ap par te ment si tué face
au Centre de l’Armée de Marie, à Qué -
bec.

2 avril 1977, au sous-sol de l’é glise
Saint-Pie-X, à Qué bec - Raoul, en
com pagnie du Père Phi lippe Roy, s’en -
tre tient avec S. Ém. le Card. Mau rice
Roy.

1985, Rome - Raoul Au clair et l’ab bé
Lio nel Mé lan çon pré sen tent à Sa Sain -
te té Jean-Paul II le livre L’Homme To -
tal dans la Terre To tale.

L’Homme To tal dans la Terre To tale,
cou ron ne ment de ses écrits.

Le 13 oc tobre 1987, Raoul fait un
pas de plus dans sa consé cra tion à
Marie en se don nant à Elle dans la
Com mu nau té des Fils de Marie. Le dé -
cès de son grand ami, le Père Phi lippe
Roy, sur ve nu le 22 fé vrier 1988, l’af -
fecte beau coup, car une belle com pli -
ci té les unis sait. C’est le 8 jan vier 1997
qu ’il al lait le re joindre dans l’Au-Delà, à
l’âge de 90 ans.

À quel ques re pri ses, l’Armée de
Marie avait ren du hom mage à Raoul
pour son im por tante con tri bu tion: en
1984, à Lour des; en 1987, à Rome; en -
fin, le 31 mai 1994, à Kla gen furt (Au -
triche), Marie-Paule dé cla rait:

«Cet hom mage [doit] rap pe ler
l’Oeuvre es cha to lo gique et ma riale ac -
complie par cet homme d’en ver gure lit -
té raire qui, ayant com pris le mes sage
mys té rieux de Vie d’Amour, n’a pas hé -
si té à quit ter Pa ris, ses amis, sa grande 
re nommée d’é cri vain en ces lieux de
haute aris to cratie où il évo luait pour,
avec les pe tits que nous som mes, ve -
nir vivre en Nou velle-France des mo -
ments su bli mes en pre nant connais -
sance des in ter ven tions cé les tes et de
leur réa li sa tion.»

Après la mort du Frère Raoul,
Marie-Paule nous a fait connaître une
autre page de sa vie et lui ren dait cet ul -
time hom mage 2:

«C’est à Châ teau neuf-de-Ga laure
qu ’il s’en fuit un jour, ar ri vant au bon
mo ment pour faire une re traite qui le
mar que ra pour la vie. La messe com -
men ça par des in ten tions de prière, et
la pre mière le bou le ver sa: “Prions, dit
le Pré di ca teur, pour ceux qui, dans
l’His toire, voient le sens de Dieu.”
Raoul eut un sur saut. Il sui vit toute la
re traite – un baume sa lu taire sur la
dou leur qui l’a vait conduit en ce lieu –
et, après un après-midi d’a do ra tion de -
vant le Saint Sa cre ment, il fit avec les
re trai tants, “dans un élan to tal et ab so -
lu”, sa consé cra tion se lon la for mule de 
saint Louis-Marie Gri gnion de Mont -
fort.

«De puis ce temps, l’a mour qu ’il
vouait à Maie a étan ché ses soifs de
jeu nesse et la Ma done en a fait un
apôtre aux mul ti ples res sour ces hu -
mai nes qui ser vi rent à Sa Cause, tan -
tôt dans la lu mière, tan tôt dans l’om -
bre, avec la même fougue que la croix
a apaisée, lais sant se dé cu pler la puis -
sance de l’Esprit en son es prit trans lu -
cide. Raoul s’est li vré à Marie avec un
amour d’en fant et il est en tré dans Ses
Mys tè res avec une foi joyeuse. Il est
par ti, ou vert à la Lu mière où tout être
re vit.»

1. Pas sage cité dans «Immer sion en
Dieu», texte de Marie-Paule pu blié dans 
le nu mé ro spé cial du jour nal Le
Royaume consa cré à Raoul. (Nu mé ro
sou ve nir de fé vrier 1997, n° 115, p. 19)

2. Id.
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Lorsque Marie-Paule ren contre l’ab -
bé Mé lan çon au Col lège ca na dien, à
Rome, en 1973, il est en la Ville éter -
nelle pour une année d’é tudes afin
d’ap pro fon dir l’Écri ture Sainte et la
Pas to rale. Il est déjà spé cia li sé en Écri -
ture Sainte, ma tière qu ’il a en seignée
au Grand Sé mi naire de Trois-Ri viè res
avec l’His toire de l’Église et la Théo -
logie as cé tique et mys tique.

Après avoir gui dé les di ri geants de
l’Armée de Marie au près de Mgr van
Lierde, l’ab bé Mé lan çon re tourne voir
le Sa criste du Pape qui l’a fait ve nir et
qui lui de mande «d’être le té moin at -
ten tif de l’Oeuvre et d’en suivre l’é vo lu -
tion, en tant que théo lo gien aver ti.

«Quel ques se mai nes plus tard, à
son re tour de Rome, M. l’ab bé Mé lan -
çon est ac cueil li par Marie-Paule qui lui 
offre ses vo lu mes Vie d’Amour, en lui
de man dant de les lire avec un grand
es prit cri tique et de lui si gna ler toute er -
reur doc tri nale comme toute im per fec -
tion d’ordre pra tique ou apos to lique.
Ce sou hait de Marie-Paule coïn ci dant
avec ce lui de Mgr van Lierde, l’ab bé
Mé lan çon ac cepte de tout lire et d’a na -
ly ser. Après une étude ap pro fondie et
une con fron ta tion de l’ex pé rience mys -
tique de Marie-Paule avec les au teurs
de théo logie as cé tique et mys tique,
tels saint Jean de la Croix, sainte Thé -
rèse d’Avi la et Gar ri gou-La grange,
l’ab bé Mé lan çon in vite Marie-Paule à
pour suivre son tra vail dans la paix, la
sé ré ni té et la confiance, lui ré pé tant le
mot de Mgr van Lierde de bien conser -
ver tous ses écrits 1.»

Il faut pré ci ser que l’ab bé Mé lan çon
a été pen dant 20 ans cen seur au dio -
cèse de Trois-Ri viè res.

En 1983, après avoir lu non seu le -
ment Vie d’Amour mais tou tes les pu -
bli ca tions de l’Oeuvre (li vres, bro chu -
res, ar ti cles de jour naux), l’ab bé Mé -
lan çon publie son té moi gnage dans la
bro chure Vie d’Amour – j’ai lu, – j’ai cru!
qu ’il pré sente ain si:

« Je vou drais as su rer qui conque lira 
“Vie d’Amour” sans pré ju gés, cal me -
ment, après avoir prié pour la lu mière
de Dieu, qu ’il ver ra sa foi aug men ter,
en Dieu le Père, en Jé sus-Christ, en
l’Esprit Saint, en l’Église, en Marie.»

Une autre tâche l’at tend: Marc Bos -
quart com mence à dé voi ler le mys tère
de Marie-Paule sur le quel il a reçu des

lu miè res par ti cu liè res – au grand dé -
plai sir de Marie-Paule elle-même! – et
l’ab bé Mé lan çon est in vi té à lire les pre -
miers cha pi tres du livre de Marc, De la
Tri ni té di vine à l’Imma culée-Tri ni té. Sa
réac tion est d’a bord né ga tive: «Ce
n’est pas ce pe tit jeune qui va nous en
mon trer!» dé clare-t-il à Marie-Paule
lors d’une vi site à Qué bec où il ve nait
chaque se maine pour lire les pu bli ca -
tions de l’Oeuvre.

Marie-Paule l’in vite à ren con trer
Marc pour ob te nir des éclair cis se -
ments et, après plu sieurs heu res de
dis cus sion avec lui, il re vient voir notre
Fon da trice pour lui dire, en toute hu mi -
li té:

«Marie-Paule, j’ai dû bais ser mon
or gueil de théo lo gien, ce jeune homme 
est vrai ment ins pi ré. Je vais re prendre
ces quel ques pa ges de son livre: De la

Tri ni té di vine à l’Imma culée-Tri ni té et,
avec un nou veau re gard, je vais en
faire mon pro fit.»

Au fil de sa lec ture, il ren contre l’au -
teur à plu sieurs re pri ses pour l’in ter ro -
ger. Fi na le ment, convain cu de l’im por -
tance du livre de Marc, avant sa pu bli -
ca tion et sous la forme de feuil les vo -
lan tes, l’ab bé Mé lan çon le pré sente lui-
même à Rome à sept théo lo giens
aver tis tra vail lant au tour du Pape
Jean-Paul II.

Marie-Paule a sou li gné main tes fois
le dé voue ment sans bor nes de l’ab bé
Mé lan çon, son hu mi li té et sa clair -
voyance: «Il ne se pro non çait ja mais
sans avoir lu jus qu ’à la der nière ligne
d’un ar ticle ou d’un livre. Ce n’est qu ’a -
près avoir lu les quinze vo lu mes de Vie
d’Amour qu ’il a écrit sa bro chure Vie
d’Amour –  j’ai lu, – j’ai cru!. Ses seu les

pa ro les, quand quel qu ’un s’in for mait,
c’é tait pour sou li gner: “Je continue à
lire.” Il ne l’au rait pas fait si cela n’en va -
lait pas la peine.

«Non seu le ment il li sait, mais il con -
tem plait. Il était un contem pla tif. Affec -
té, en ses der niè res an nées, comme
au mô nier dans un hô pi tal, il vi vait seul
dans sa mai son située en un lieu en -
chan teur. Les le vers et les cou chers de 
so leil qui mi roi taient dans la large ri -
vière qui en tou rait sa pro prié té de l’est
à l’ouest le gar daient rivé dans l’a do ra -
tion du Père éter nel. Sa vie était im -
prégnée d’o rai sons ja cu la toi res.»

En no vembre 1996, il doit ré duire
consi dé ra ble ment ses ac ti vi tés à
cause d’un sé rieux in ci dent de san té,
mais il de meure uni à l’Oeuvre et à
notre Fon da trice dont il continue à lire
les écrits et qu ’il sou tient de ses en cou -
ra ge ments. Après lui avoir ren du vi site
à Spi ri-Ma ria, à l’é té 2000, il meurt le 28 
no vembre sui vant, à l’âge de 80 ans.

Comme le Père Phi lippe, il a été très 
af fec té par la lutte faite contre l’Armée
de Marie par des per son nes en au to ri -
té dans l’Église. Le 31 mai 1996, il écri -
vait sa pensée dans l’ar ticle «Mon âme
est triste à en mou rir» 2:

«(...) Il ne nous ap par tient pas de ju -
ger les per son nes qui ont des res pon -
sa bi li tés, mais une chose est sûre,
c’est que le Sei gneur exer ce ra Son ju -
ge ment sur les res pon sa bles. Il est
aus si de notre de voir de prier pour
ceux qui ont pris des dé ci sions con trai -
res à l’Oeuvre de Dieu. (...)»
1. Notice bio gra phique de l’ab bé Lio nel

Mé lan çon, Le Royaume, n° 146, no -
vembre-dé cembre 2000, p. 14.

2. Le Royaume, n° 146, no vembre-dé -
cembre 2000, p. 14.

L’ab bé Lio nel Mé lan çon, cen seur et dé fen seur de l’Oeuvre

1973 -
 À l’âge de 53 ans

1985, Rome - L’ab bé Mé lan çon avec Sa Sain te té
le Pape Jean-Paul II.

1985 - Marc Bos quart et l’ab bé Lio nel Mé lan -
çon au Centre de l’Armée de Marie, à Québec

1973 - L’ab bé Mé lan çon à Saint-Pierre de Rome

Père Jean-Claude Guil le mette, dé fen seur de l’Oeuvre
Le Père Jean-Claude Guil le mette,

né le 19 mai 1941 à Cap-de-la-Ma de -
leine, est le dixième en fant d’une fa -
mille qui en comp te ra treize. À l’âge de
13 ans, il dé voile à sa mère son dé sir
de de ve nir prêtre chez les Oblats de
Marie-Imma culée. En 1948, les pa -
rents gé né reux ac cueil lent leur pe tit-
fils André qui vient de naître et dont la
mère est très ma lade; deux ans après,
ils l’adop tent dé fi ni ti ve ment et, en
1961, au dé cès de la ma man, ils ac -
cueil lent aus si sa soeur Hé lène.

Jean-Claude fait ses étu des chez
les Oblats de Marie-Imma culée. Après
s’être joint à cette com mu nau té, il est
or don né prêtre le 18 dé cembre 1965
et, huit mois plus tard, il de vient mis -
sion naire au Chi li (Amé rique du Sud). Il 
re vient au Qué bec en 1969 et tra vaille
comme au mô nier en mi lieu hos pi ta lier.

UNE RÉ PONSE DE MARIE
Marie sai sit Son Oblat en 1972 et

l’at tire dans Son Armée. En 1973, alors 
qu ’il fait du mi nis tère à l’hô pi tal Saint-
Jo seph de Ri mous ki, il ac cepte de
rem pla cer le Père Phi lippe Roy comme 
au mô nier de l’Armée de Marie en ce

dio cèse, sou li gnant tou te fois une très
forte im pres sion de pe ti tesse et d’im -
puis sance de vant la tâche à ac com plir.

En fait, le Père Jean-Claude est vite
très ap pré cié mais, mal gré les élo ges
de ses col la bo ra teurs, il est in sa tis fait
et, un sa me di soir, il s’in ter roge, se de -
man dant s’il est vrai ment ef fi cace, si
l’Armée de Marie est une Oeuvre au -
then tique, et s’il est sur la bonne voie.
Assail li par ces dou tes, il de mande à
Marie de lui don ner une ré ponse.

Au même mo ment Marie-Paule, à
Qué bec, re çoit de la Sainte Vierge
l’ordre d’é crire au Père Jean-Claude
pour le ras su rer sur l’ef fi ca ci té de son
tra vail et lui dire d’a voir confiance, mais 
elle n’ose pas in ter ve nir, sa chant que
le Père Phi lippe est là qui peut le ras su -
rer. Le len de main ma tin, Marie réi tère
son ordre et cette fois Marie-Paule ob -
tem père et écrit au Père Jean-Claude.

Ce lui-ci est aux pri ses avec des
dou tes de plus en plus pro fonds sur lui-
même et sur l’Oeuvre et, le soir, il
supplie Marie de lui ré pondre, pré ci -
sant qu ’il veut une ré ponse le mar di
ma tin au plus tard. Et, de fait, le mar di

Yvette et Jo seph-Aimé et
leurs treize en fants.

ma tin, il re çoit la lettre de Marie-Paule
qui balaie ses dou tes en lui don nant la
ré ponse de mandée. Dé li ca tesse de
Marie qui lui montre à quel point Elle
sait s’oc cu per de Ses en fants qui re -
cou rent à Elle.

DE GRAN DES RES PON SA BI LI TÉS
Dans l’Oeuvre ma riale, le Père

Jean-Claude est ap pe lé à rem plir plu -
sieurs pos tes clés. Le 29 sep tembre
1976, il de vient l’Ani ma teur na tio nal de
l’Armée de Marie. L’année sui vante, il

se consacre à la Mi lice de Jé sus-Christ 
à la quelle s’est af filiée l’Armée de
Marie, jus qu ’en 1986 alors que Marie-
Paule fonde à Qué bec l’Oeuvre des
Oblats-Pa trio tes qui, chez nous, prend
le re lais de la Mi lice de Jé sus-Christ.
Le Père Jean-Claude, qui en est nom -
mé le Con seil ler spi ri tuel, se dé pen se -
ra sans comp ter pour cette Oeuvre.

À la mort du Père Phi lippe Roy, il le
rem place comme Di rec teur gé né ral de
l’Armée de Marie (avril 1988); il est aus si 

1973 - Sa Sain te té le Pape Paul VI
sa luant l’ab bé Mé lan çon lors d’une au dience.

18 dé cembre 1965 -
Jour d’or di na tion du
Père Jean-Claude ac -
com pa gné de son ne -
veu, le fu tur Père An -
dré.

Ci-contre: Pre mière bé né dic tion du Père
Jean-Claude donnée à ses pa rents.



LE ROYAUME, N° 176, No vembre-Dé cembre 2005     23

nom mé Co or don na teur des trois Oeu -
vres connexes (l’Armée de Marie, la Fa -
mille des Fils et Fil les de Marie et les
Oblats-Pa trio tes). Le Père Jean-Claude
se joint à la Com mu nau té des Fils de
Marie, tout comme son ne veu André
qui est or don né prêtre en 1989, à
L’Aqui la, par Mgr Pe res sin.

En 1991, lors d’une cé ré monie des
Oblats-Pa trio tes à Mont ma gny, le Père 
Jean-Claude est dé co ré de la Mé daille
de Marie Mé dia trice, pa tronne des
Oblats-Pa trio tes, «en hom mage pour
sa par ti ci pa tion apos to lique ac tive, son 
cou rage à dé fendre l’Oeuvre et pour sa 
grande pié té fi liale en vers sa mère»,
alors âgée de 82 ans, et qui est elle-
même dé corée ce jour-là de la mé -
daille du dé voue ment fa mi lial. 

En 1994, le Père Jean-Claude de -
vient Con seil ler in ter na tio nal de l’Oeu -
vre des Oblats-Pa trio tes et, en 2002,
au mô nier des Fil les de Marie de Qué -
bec.

FIDÈLE JUSQU’À LA FIN
Comme les prê tres de l’Oeuvre ma -

Mai 2004 - Père An -
dré, Con seil ler spi ri -
tuel de la Com mu -
nau té de la Dame de
Tous les Peu ples.

1. Père Jean-Claude, jeune prêtre. – 2. Qué bec, Centre de l’Armée de Marie - Une grande fer veur l’a ni mait
lors de la cé lé bra tion de la messe. – 3. Père Jean-Claude, Con seil ler in ter na tio nal de l’Oeuvre des Oblats-
Pa trio tes. – 4. Qué bec, 10 jan vier 1982 - Prise d’ha bit du Frère André Guil le mette. – 5. L’Aqui la, Italie,
7 oc tobre 1989 - Ordi na tion du Père André: im po si tion des mains par S. Exc. Mgr Ma rio Pe res sin.

1 2 3 4 5

riale, il a eu à souf frir à cause de son
ap par te nance à l’Armée de Marie. Le
27 août 1987, il a été de man dé à
l’Arche vê ché de Qué bec par Mgr
Jean-Paul Labrie, Évêque auxi liaire,
qui l’in for mait que, à moins qu ’il ne re -
nonce à l’Armée de Marie, il ne se rait
pas au to ri sé à exer cer son mi nis tère
sa cer do tal dans le dio cèse de Qué bec. 
Sans hé si ter, le Père Jean-Claude a
ré pon du: «Avant de lais ser l’Armée de
Marie, vous de vrez me cou per le cou.»
Il af fir mait que, s’il était en core prêtre, il
le de vait à l’Armée de Marie, et que sa
dette était trop grande en vers cette
Oeuvre pour qu ’il puisse la re nier.

À la de mande de Mgr Labrie, le Père 
Jean-Claude a écrit à l’Arche vêque, le
Car di nal Va chon, pour lui faire con -
naître sa po si tion: «Mal gré tout le res -
pect que je vous dois, Émi nence, re -
non cer à l’Armée de Marie se rait, pour
moi, aus si grave que de re nier ma
propre mère. En cons cience, je ne puis 
re non cer à la pre mière et en core
moins re nier la deuxième, parce que
tou tes les deux m’ap pa rais sent com -

me un don du ciel. Ne pou vant donc
sa tis faire vos condi tions, il ne me reste
qu ’une chose à faire: lais ser la tâche
d’au mô nier du Foyer Notre-Dame-de-
Lour des à quel qu ’un d’autre...»

Le Père Jean-Claude de vait beau -
coup à Marie-Paule, et pro ba ble ment
la vie: lors d’un pè le ri nage de l’Armée
de Marie au Por tu gal, en oc tobre 1977, 
il était tom bé gra ve ment ma lade, vic -
time d’une in fec tion pul mo naire ai guë
avec une forte fièvre, et on crai gnait
pour sa vie. Comme elle l’a fait pour
tant de ma la des, Marie-Paule lui a ap -
pli qué sa main sur la poi trine, sur la tête 
et dans le dos, et, contre toute at tente – 
et mal gré les pro nos tics pes si mis tes
du mé de cin –, il était sur pied le len de -
main, comme si rien ne s’é tait pas sé.

Le Père Jean-Claude a été ter ras sé
par le can cer le 1er mai 2004, à l’âge de 
62 ans. Le doc teur Do nald Au bin, gé -
né ral en chef des Oblats-Pa trio tes, qui
avec son épouse Cons tance lui a ren -
du vi site peu avant son dé cès, a re -
cueil li de ses lè vres un der nier mes -

sage pour les Oblats-Pa trio tes qu ’il ex -
hor tait à la fi dé li té en dé pit de tout. 

Rap por tant ces der niers mo ments
avec le Père Jean-Claude, Do nald Au -
bin pré ci sait: «Je me sou vien drai tou -
jours du Père Jean-Claude, de la sim -
pli ci té de l’homme, de sa gran deur
d’âme et de sa spi ri tua li té qu ’il sa vait
rendre si ac ces sible à tous, de sa foi
pro fonde en l’Église ca tho lique et en sa 
doc trine so ciale qu ’il nous trans met tait
cons tam ment. Je me sou vien drai de
son em pres se ment à ve nir en aide aux
gens lorsque sa pré sence était né ces -
saire, de son ca rac tère mo queur et de
sa confiance iné bran lable dans l’Oeu -
vre et en sa fon da trice. (...) Le Père
Jean-Claude a été pour les Oblats-Pa -
trio tes un pas teur iné bran lable qui, jus -
qu ’à la fin, a été fi dèle à ses convic -
tions, à l’Église, à la Dame de Tous les
Peu ples et à ses Oeu vres 1.»

1. Cf. Le Royaume, n° 167, mai-juin 2004,
p. 21.

Con den sés pré pa rés par
Sylvie Payeur-Ray nauld

RETRAITES DE 2 JOURS
Vendredi soir, 20h30: conférence,
au dimanche midi: repas fraternel

• du ven dre di 13 au di manche 15 jan vier:
«Bien vivre le célibat»
Pré di ca teur: Père De nis Thi vierge, o.ff.m.

• du ven dre di 27 au di manche 29 janvier:
«Rendre Marie pré sente sur terre»
Pré di ca teur: Père J.-F. Mas tro pie tro, o.ff.m.

• du ven dre di 3 au di manche 5 février:
«Fé con di té spi ri tuelle de la souffrance»
Pré di ca teur: Père André Viens, o.ff.m.

• du ven dre di 17 au di manche 19 février:
«La Fi gure du Père dans “Vie d’Amour”»
Pré di ca teur: Père De nis Thivierge, o.ff.m.

• du ven dre di 24 au di manche 26 février:
«Marie, Mer veille de Dieu»
Pré di ca teur: Père Mau rice Péloquin, o.ff.m.

• du ven dre di 3 au di manche 5 mars:
«L’Amour de l’Imma culée»
Pré di ca teur: Père Be noît Picard, o.ff.m.

• du ven dre di 10 au di manche 12 mars:
«Entrée dans le Royaume»
Re traite pour les jeu nes
Pré di ca teur: Père De nis Thivierge, o.ff.m.

• du ven dre di 17 au di manche 19 mars:
«Ma man: un ap pel à vivre une “Vie d’A -
mour”»
Re traite pour les Ma mans O.FF.M.
Pré di ca teur: Père Serge Lépine, o.ff.m.

• du ven dre di 24 au di manche 26 mars:
«L’Amour, tou jours l’a mour: rien n’est per -
du»
Pré di ca teur: Père Syl vain Guilbault, o.ff.m.

• du ven dre di 31 mars au di manche 2 avril:
«Quand tout de vient Eu cha ristie»
Pré di ca teur: Père Carl Beaupré, o.ff.m.

• du ven dre di 7 au di manche 9 avril:
«L’Eu cha ristie pour vivre»
Pré di ca teur: Père Da niel Gauthier, o.ff.m.

• du ven dre di 21 au di manche 23 avril:
«“Vie d’Amour”: une ri chesse de vie spi ri tuelle»
Pré di ca teur: Père André Viens, o.ff.m.

• du ven dre di 28 au di manche 30 avril:
«Le don de soi, source de joie»
Pré di ca teur: Père Luc Beaudette, o.ff.m.

SPIRI-MARIA - RETRAITES
Jan vier, fé vrier, mars et avril 2006

Pour ren sei gne ments et ins crip tion, con tac ter Char lotte Bé lan ger, à
Spi ri-Ma ria-Alma, 626, route du Sanc tuaire, Lac-Etche min QC G0R 1S0 Ca na da
Tél. - té léc.: (418) 625-3333 – Cour riel: spi ri-ma ria@com mu naute-dame.qc.ca

Acti vi tés li tur gi ques et pas to ra les au
Centre eu cha ris tique et ma rial Spi ri-Ma ria, Lac-Etche min

(Jan vier, fé vrier, mars et avril 2006)

1- Les sa me di 21 et di manche 22 jan vier:
Cé lé bra tion so len nelle sous le thème: L’Uni té des Chré tiens et la Dame de
Tous les Peu ples

2- Les sa me di 11 et di manche 12 fé vrier:
Cé lé bra tion so len nelle sous le thème: Lour des et les gué ri sons spi ri tuel les
et phy si ques

3- Les sa me di 25 et di manche 26 fé vrier:
Cé lé bra tion so len nelle sous le thème: Église de Pierre – Église de Jean

4- Les sa me di 11 et di manche 12 mars:
Cé lé bra tion so len nelle sous le thème: Notre Ca rême trans fi gu ré par
l’Amour du Père

5- Les sa me di 25 et di manche 26 mars:
Cé lé bra tion so len nelle sous le thème: L’Annon cia tion faite à Marie

6- Les sa me di 22 et di manche 23 avril:
Cé lé bra tion so len nelle sous le thème: Di manche de la Mi sé ri corde

Pro gramme des jour nées de priè res:
Sa me di: Di manche:
09h30: Heure ma riale 09h30: Messe so len nelle
10h30: Messe so len nelle 10h30: Heure ma riale
12h00: Re pas – ado ra tion 12h00: Re pas – ado ra tion
13h15: Heure eu cha ris tique 13h15: Heure eu cha ris tique

14h30: Messe do mi ni cale
Cor diale bien venue à tous!

RETRAITES DE 5 JOURS
Dimanche soir, 20h30: conférence,
au vendredi midi: repas fraternel

• du di manche 1er au ven dre di 6 jan vier:
Re traite an nuelle des Fils de Marie
Pré di ca teur: P. Luc Beaudette, o.ff.m.

• du di manche 15 au vend. 20 janvier:
Re traite an nuelle des Fil les de Marie
Pré di ca teur: Père Be noît Pi card, o.ff.m.

• du di manche 5 au ven dre di 10 février:
Re traite an nuelle des Fils de Marie
Pré di ca teur: P. Luc Beau dette, o.ff.m.

• du di manche 26 au ven dre di 31 mars:
«La Pas sion de Jean-Paul II et de la Co-
Ré demp trice»
Pré di ca teur: P. Luc Beau dette, o.ff.m.

Se maine Sainte:
• du mar di 11 au di manche 16 avril:

«La Dame et la Croix»
Pré di ca teur: P. De nis Thivierge, o.ff.m.

DIONNE, Ju liette - Ri vière-du-Loup
GARAND, Sr Thé rèse - Sher bro oke
GARCEAU, Jo seph-Ro ger - Trois-Ri viè res
GAUDREAU, Yvette - Mont ma gny
HANNA, Do ris - Man ches ter, Ct É.-U.
HOLLANDSWORTH, Be ver ly - Cop pe ras 
Cove, Tx É.-U.
LEFÈVRE, Loui sette - Mai sons-Alfort,

France
LÉVÊQUE, Fer nande - Fau quier ON
OUELLET, Lu cette Schmouth - Ri vière-du-Loup
PAPILLON, Lio nel - Mon tréal
PINEAULT, Gil les - Ri mous ki
THIBAULT, Jac que line - Ste-Odile-de-Ri -
mous ki
WALSH, Wil liam - Win ni peg MB

Nous ex pri mons nos sin cè res condo léan ces aux fa mil les éprou vées par la
perte d’un être cher. Que l’es pé rance chré tienne de vant la réa li té de la
mort vous ap porte ré con fort et paix!

IN MEMORIAM


